
UNE association de malfai-teurs présumés, spéciali-sée dans le vol à la tire,vient d'être démantelée àPort-Gentil par la police ju-diciaire (PJ). Ses membres: Gustave Eroume, chef dugang, Camerounais de 58ans exerçant comme plan-teur, Tchidebele Maïck, Ni-gérian âgé de 42 ans,Haïdjara, Camerounaiseâgée de 38 ans - tous rési-dant à Libreville -, et Fran-çois Ewono, alias Okinawa,chauffeur de taxi camerou-nais de 53 ans habitant àPort-Gentil. Un cinquièmesuspect, Maïga, autre sujetcamerounais d'une tren-taine d'années et demeu-

rant lui aussi à Port-Gentil,a été appréhendé quelquesjours plus tard.Si l'on en croit divers té-moignages concordants,les services de la PJ de lacité croulent depuis prèsde deux ans sous des sai-sines de particuliers seplaignant de vols d'argentà bord de taxis, tous aussisemblables les uns que lesautres. Et à chaque fois, ladescription du conducteurrenvoie à un même profil. De nombreux indices mon-trent également que lesauteurs présumés de cesactes répréhensibles rési-dent essentiellement à Li-breville. Mais aussi qu'ilsne viennent à Port-Gentilque durant la période defin du mois (entre le 25 dechaque mois et le 4 dumois suivant), et rega-

Les membres d'une association de malfaiteurs écroués à la prison centrale 
Vol à la tire à Port-Gentil
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UNE mineure, âgée de 11ans, a été récemmentabusée sexuellement parson frère aîné, EdouardAdoloube, qui est aussison tuteur depuis le décèsde leurs parents. Élève au lycée Jean-Jacques Boucavel deMouila, la victime et sonagresseur habitent tousles deux au centre-ville,non loin de la centralethermique. Se sentantmal après ce rapport

sexuel forcé, la mineure,en état de choc, se rendau Centre hospitalier ré-gional de Mouila(CHREM) pour uneconsultation. Et c'est làque le praticien qui l'aus-culte va découvrir de quoisouffre l'enfant. Le certifi-cat médical établi à ceteffet indique que "la pa-
tiente a une douleur pel-
vienne et une vulve noyée
de sang malodorant. Il
s'agit probablement d'un
viol".Mis au courant de la si-tuation, le grand frère tu-teur pousse son cynismejusqu'à porter plainte à la police contre ''X'' pouragression sexuelle sur sapetite sœur. Mais, mal- heureusement pour lui, lajeune victime, lors del'enquête préliminaire,

dénonce son frère aînécomme étant l'auteur decet acte abominable. In-terpellé, puis soumis à uninterrogatoire, EdouardAdoloube, chauffeur detaxi de son état dans laville de Mouila, avoue ra-pidement son forfait. En-tendu sur procès-verbal,il raconte aux enquêteursqu'il s’était introduit dansla chambre de sa cadettepour assouvir sa libido.Cette dernière n'étant pasconsentante, il s'est arméd'un couteau pour l'inti-mider. Face à cette me-nace et n'ayant personneà disposition pour lui

venir en aide, la petite n'aeu d'autre choix que decéder à ses avances mal-saines.Présenté, le 04 avril der-nier, devant le parquet deMouila, le mis en cause aété, après audition par unjuge d'instruction, placésous mandat de dépôt à laprison centrale pour « in-
ceste et viol sur mineure
de moins de 15 ans ». Deuxinfractions considéréescomme des crimes. Leprésumé violeur compa-raîtra prochainement de-vant la Cour criminelle. 

Il agresse sexuellement sa sœur de 11ans
Inceste et viol sur mineure de moins de 15 ans à Mouila

BPIM
Mouila/Gabon

Edouard Adoloube, le présumé violeur, 
attend son procès à la prison centrale de Mouila.
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De droite à gauche : Haïdjara, Gustave Eroume
(chef de bande), Okinawa et Maïck.
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L'ADJUDANT HuguesRoland Mandoukou,Casque bleu du contin-gent gabonais au sein dela Mission des Nationsunies en Centrafrique, aété arrêté vendredi àBangui par la gendarme-rie de ce pays en "posses-
sion non autorisée de
munitions dans son sac à
dos", selon un communi-qué de la Minusca.L'organisme onusien acondamné "ce manque-
ment grave au code de
conduite des Casques
bleus et aux directives
pertinentes en matière de
détention d'armes et de
munitions en vigueur".Toute en indiquant quel'Etat membre de ceCasque bleu, donc leGabon, sera notifié decet incident en vertu desprocédures en cours.C'est dans ce contexteque le ministère de laDéfense nationale, dansun communiqué lu à latélévision nationale, par

son secrétaire général, leVice-amiral d'escadreGabriel Mally Hodjoua, aindiqué que l'adjudantHugues Roland Mandou-kou «sera rapatrié au
Gabon et mis à la disposi-
tion des instances judi-
ciaires nationales.»

Un Casque bleu gabonais ar-
rêté à Bangui 

Minusca

gnent la capitale politiqueaprès avoir opéré. D'où letemps relativement longpris par la police pour in-vestiguer sur leur activité.Leur arrestation intervientsuite à une énième plaintedéposée à la PJ, cette fois-ci par un ressortissant ma-lien, M.M., se disant s'êtrefait déposséder dans untaxi une somme de 880000 francs qu'il partait dé-poser dans son compte en

banque. Vol perpétré surl'axe carrefour LéonMba/Gabon Télécom. M.M explique qu'il a arrêtéun taxi conduit par Fran-çois Ewono, alias Okinawa,et dans lequel se trou-vaient déjà cinq passagers.En l'occurrence GustaveEroume assis à la cabine, etses 3 complices derrière. M.M., se rendant compteque le véhicule est plein,dit avoir refusé d'embar-

quer. Mais que Okinawa l'arassuré en lui disant qu'unpassager descendait àquelques mètres de là. LeMalien est donc monté,puis s'est assis devant, àcôté de Gustave Eroume. 
PLACÉS SOUS MANDAT
DE DÉPÔT• Après avoireffectué une petite dis-tance, Okinawa fera remar-quer au nouveau passagerque la portière est mal fer-mée. C'est à ce moment-là,vraisemblablement, que letour a été joué. Pendantque M.M. essayait avec sesdeux mains de bien refer-mer la portière, GustaveEroume s'est chargé de luifaire les poches. Tout s'estpassé si vite que la victimen'a rien remarqué. Pasmême pas la disparition deson argent. Ce n'est qu'unefois à destination, alorsqu'il était déjà descendu dutaxi et que celui-ci étaitdéjà parti, que M.M. s'estrendu compte qu'il venaitd'être volé. 

A la suite de quoi, le res-sortissant malien s'estrendu à la PJ où il a relatéles faits aux flics. Lesquelsne tarderont pas à se ren-dre compte que le modeopératoire décrit par leplaignant est le même quecelui des autres victimes.Aussi, ont-ils procédé à desinvestigations. Disposantd'une description précisedu chauffeur Okinawa etde son taxi, ils se lancés àsa recherche. Leurs effortsseront couronnés de suc-cès puisque la bande aucomplet sera neutralisée.Conduits au poste, les cinqsuspects sont passés auxaveux. Ils ont même eu leculot de révéler aux poli-ciers qu'ils opèrent de lamême façon à Libreville. Ils attendent actuellementleur jugement à la prisoncentrale où ils ont été pla-cés sous mandat de dépôtpar le ministère publicaprès audition.

Le Casque bleu ga-
bonais, l'adjudant

Hugues Roland Man-
doukou et ses muni-

tions lors de son
arrestation à Bangui
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